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Twitter, une nouvelle 

manière de s’instruire… 
 

 

Ah ! Ces écolos, ils sont remplis de ressources. 

« Réunissons nous et discutons du monde d'après » … 

le monde d'aujourd'hui est déjà mort ! Au secours,  Ils 

sont atteints de la réunionite négative. 

 

 

 

Madame @SibethNdiaye, vous venez de perdre l'ouïe et 

la vue et comme vous n'avez aucun tact, que peut-il  

 

 

 

 

 

 

bien vous rester ? Vos collègues n'ont-ils jamais pensé 

au ffp2 ou au sparadrap ? 

 

 

 

De plus en plus fort @claireopetit , en tout cas le 

covid19 ne rend pas les membres de LaRem plus 

intelligents ! 

 

 

Chers Compagnons, chers amis, 

Vous voulez vous exprimer dans nos colonnes, c’est 

simple, adressez nous vos textes à l’adresse 

suivante : pierrick.bavouzet@notrefrance.fr   

 

Directeur publication : Martial Sciolla 

Rédacteur : Bavouzet Pierrick 

Responsable de la diffusion : Adrien Figge 

Diffusion : courriel – www.notrefrance.fr 
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12 juin 2019 
 

 
 

Dans son livre, Henri Guaino aborde sans 

concession l’ensemble des aspects qui nous ont 

conduit à voir une érosion se produire, tant sur les 

croyances, que sur les comportements, de la 

civilité, de la morale, de la moralité, de l’éducation, 

des décisions politiques,…. 

Voilà pourquoi il s’agit d’un ouvrage majeur 

indispensable pour comprendre notre monde 

d’aujourd’hui et pour mieux aborder le monde de 

demain. Merci Henri Guaino pour cette analyse 

profonde, qui j’en suis sur, provoquera chez un très 

grand nombre d’entre nous un sursaut nous permettant 

de construire un lendemain plus serein. 

C’est de là que nait l’espoir, l’espoir d’une vie meilleure, 

l’espoir d’une France où tout le monde se sent bien. 

Tout ce que nous vivons aujourd’hui était prévisible, 

H. Guaino avait senti la catastrophe venir. Nous y 

sommes ! 

 

Posons les bonnes questions ! 
  

 
 

Ayant déjà essuyé tant de critiques, de moqueries voire 

même d'insultes, il conviendrait d'être dorénavant 

bienveillant à l'égard de notre chère Sibeth. Évitons 

donc toute polémique qui ne ferait que diviser plus 

encore les Français et leur gouvernement. En cette 

période sombre il convient d'être plus que jamais uni. 
 

Compte tenu de son incompétence, il est inutile de 

poser à Sibeth Ndiaye des questions au sujet de la 

continuité pédagogique, de la reprise progressive dans 

les écoles, des intérêts économiques ou des enjeux 

sanitaires, la pauvre étant incapable d'apporter une 

quelconque réponse. 
 

Aussi, il serait préférable de poser à notre « PPG » des 

questions simples mais non moins essentielles, de ce 

type : 

* Savez-vous maintenant mettre un masque ? 

* Où achetez-vous vos tenues si seyantes ? 

* Pourquoi E. Macron était-il bronzé lors de sa dernière 

allocution ? 

* Pourquoi J.M. Blanquer ne portait-il pas de lunettes 

lors sa dernière interview sur LCI ? 

* Où faites-vous vos courses ? 

* Allez-vous participer aux vacances apprenantes 

organisées par J.M. Blanquer ? 
 

Sibeth Ndiaye saura alors apporter des réponses claires, 

précises et concises. Ainsi la confiance des Français pour 

leur gouvernement repartira à la hausse.              

Clotilde Mienville 
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La vérité sort aussi de la bouche 

des enseignants 

 
Allez, on va commencer la dictée. 

Kevin, va écrire la date au tableau.  

T'as mis tes gants ?  

Prends une nouvelle craie surtout. 

Marvin, éternue DANS TON COUDE !  

C'est la 3ème fois qu'on change de masque depuis ce 

matin !  

Va te laver les mains, AVEC DU SAVON cette fois-ci ! 

Oui, je sais qu'il n'y avait plus de savon la dernière fois... 

Vous avez écrit la date, c'est bon ? 

Qu'est-ce qu'il y a Cyrielle ? 

 Je ne comprends rien avec ton masque, ARTICULE !  

T'as pas de stylo ?  

Prends un crayon. T'as pas de crayon ? Bah prends un 

feutre, n'importe quoi, je sais pas moi...  

Non Julie, tu ne peux pas lui prêter un stylo, vous savez 

bien !  

On a relu les règles Covid ce matin en arrivant. 

Bon, Kevin, ton masque ! 

T'as lavé tes mains Marvin, ca y est? 

Comment ça y a la queue aux toilettes? 

C'est sûr qu'avec un lavabo pour 60 élèves, forcément y 

a du monde.  

Bon d'accord, prends une noisette de gel 

hydroalcoolique mais tu ne le LÈCHES pas cette fois ! 

Où j'en étais déjà ?  

Ah oui, la date ! 

C'est bon pour tout le monde ? 

Lucas, c'est la dernière fois que je le dis !  

Le masque, ce n'est pas un LANCE-PIERRE pour 

GOMME !  

La prochaine fois, je te le confisque...Ah ben non ! 

Comment ça c'est l'heure de la récré ?  

Mais non, 10h10, c'est la récré des CP. Nous c'est 10h25. 

Vous écrivez dictée et vous soulignez avec la règle. 

Pensez à la désinfecter avant !  

Oui Mohamed ?  

La mine de ton crayon est cassée ?  

 

 

 

 

 
Va le tailler 

T'as pas de taille-crayon ?  

Non, je ne peux pas t'en prêter un,  

c'est dans les règles Covid ! 

On commence la dictée.  

Vous êtes prêts ?  

Marvin, DANS TON COUDE !  

Mais noooon !  

Ne te gratte pas le nez juste après !  

Bon, GEL ! 

Kevin, MASQUE !  

Rayan, le masque, ce n'est pas un BANDEAU DE PIRATE 

! Je vais le confisq.... ! 

 Bon la dictée ! 

Julie MASQUE ! Marvin COUDE ! Sarah GEL ! Yasmine 

COUDE ! Sabrina GEL ! 

Argh, la récré !  

Rappelez-vous, la règle des 1 : en rang 1 par 1 et à 1 

mètre de distance. 
 

 

Merci à Clotilde Mienville de nous avoir fait parvenir se 

texte amusant mais aussi si proche de la réalité de la vie 

scolaire. 
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8 mai, hommage à nos aïeux 

morts pour la France 

 

 
 

Notre ami et compagnon  Jean Pierre Renard, 

Conseiller municipal de Pierrefitte sur Seine (93) 

, ira se recueillir au pied du monument aux 

morts. Il y déposera une gerbe en marque de 

souvenir et de respect. Tous les Séquano-

Dionysiens sont cordialement invités à ce 

joindre à lui (respect des consignes de sécurité 

demandé) 

 

 

 

 

 Réflexions de Michèle K, compagnon de 

Notre France 
 

« Organisons l’après ! Soyons prêts ! Un espoir vers 

un lendemain meilleur, j’ose y croire. De tout cœur, 

je souhaite pour tous  un pays apaisé et 

visionnaire. » 

 

 
 
 

 

 

 

Question - réponse 
 

Question posée par Madame Edwige C. 

« Désolée de vous importuner, mais juste une réflexion 

qui me "taraude".... 

Il me semblait que la France était au bord du "gouffre" 

qu'il n'y avait plus d'argent !!! Au moment de la crise des 

gilets jaunes, il n'y avait rien de possible !!! Mais depuis 

que nous traversons cette crise sanitaire sans précédant, 

voilà que ce "cher" Gouvernement nous informe qu'il va 

"débloquer" des millions, voir des milliards pour nos 

entreprises en difficulté....J'en suis ravie, mais qui va 

devoir ensuite "payer" ??? Il y a bien sur beaucoup de 

questions qui me contrarient ??? Qu'en pensez-vous ??? 

Merci de m'apporter vos arguments. 

 

Réponse de Notre France : 

Bonjour Madame, 

Votre réflexion est pertinente car effectivement cet argent 

"tombé du ciel" va être financé par l'emprunt ; emprunt, 

ou du moins remboursement de l'emprunt que ce 

gouvernement  à déjà  fait payer chèrement aux Français 

et pénalisant encore plus  ceux de conditions modestes. 

Alors l'astuce Macronien consiste  à mutualiser la dette 

au niveau Européen, c'est à dire la transférer  et "refiler la 

patate chaude" à l'Europe. 

Méthode intelligente qui permet de cacher le déficit d'une 

part et d'autre part qui évite à la France d'augmenter les 

impôts  et les taxes de façon directe. Ce n’est pas nous, ... 

c'est l'Europe ! 

Il est évident que cette dette, à moins qu'elle ne soit 

purement et simplement effacée, il faudra bien qu'elle 

soit  financée et nul besoin d'être devin pour savoir qui le 

fera. 

Il y a un second aspect tout aussi inquiétant dans 

l'utilisation de cette méthode, c'est  notre perte 

d'indépendance et le renforcement du pouvoir de 

l'Europe sur les États du moins sur ceux qui sont les plus 

faibles économiquement.  

En espérant avoir su répondre à votre interrogation, je 

vous prie d'agréer Madame, mes respectueuses 

salutations.                                        Le secrétaire général 
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Lettre ouverte de notre compagnon 

Wagdi Sabète au président de la 

République  

Monsieur le Président,  

Ainsi qu'on s'adresse à vous malgré la tristesse et le 

regret, alors que je n'ai pas commis l'erreur manifeste 

d'appréciation de voter pour vous, sinon je serais 

incapable de me pardonner aujourd'hui ma néfaste 

contribution.  

Me permettez-vous d'avoir moins le souci de votre 

orgueil que celui de la vie des Français morts tantôt à 

cause de vos décisions directement (que vous connaissez 

très bien) et tantôt à cause de vos politiques néfastes 

mondialiste et néolibérale. 

A vous dire vrai, je n'ai jamais vu tout au long de ma vie 

de juriste un lien de causalité aussi évident entre un 

drame et une croyance économique aussi irrationnelle 

qu'incapable de faire face à une crise ! . 

 Me permettez-vous donc d'avoir plus le souci de la Vérité 

que celui de votre arrogance et de votre fatuité. Elles ne 

valent pas la vie de l'un de ces hommes morts pendant 

cette épidémie.  

 Votre incapacité à remettre en cause votre politique 

cynique fait honte. Et comme la honte ne suffit pas il faut 

bien doubler le cynisme de l'assassin de la perfidie du 

complice. 

 Quelle tache et quelle boue couvriront votre nom jusqu'a 

la fin des temps ! Vos nuits seront hantées par les cries 

des victimes de vos décisions cyniques. 

Aussi, la crise sanitaire que nous vivons dévoile 

l'incompétence et l'impréparation de votre gouvernement 

mais surtout la fatuité d'un président qui manque 

cruellement de maturité et de finesse de jugement tout 

au long de ses trois années à la tête de ce pays.  

 

 

 

 

La classe dirigeante actuellement est sourde, elle n'écoute 

personne, même pas l'opposition au sein de sa propre 

majorité. Elle est incapable d'organiser la résilience de 

notre pays en cas de crise. Elle est hostile à toute critique 

légitime en démocratie mais surtout légitime au regard 

de l'action décevante de ce président et son 

gouvernement depuis janvier à ce jour.  

Cette pandémie révèle toutes les failles de notre système 

(le meilleur système de santé au monde) :  

1. la dépendance industrielle médicale (nous sommes 

dépendants de la chine) 

2. la techno-bureaucratie à la française 

3. l'absence de stocks d'État (moyens de prévention et de 

protection) 

4. la désorganisation des comités chargés de parer à la 

pénurie. 

Cependant, nous avons besoin non seulement des 

moyens médicaux mais aussi d'une nouvelle génération 

des dirigeants qui mettraient en place des politiques 

nouvelles, non pas des suiveurs mais des hommes et des 

femmes indépendants dans leur esprit et leur décision.  

Votre modernité M. le président est devenue une pensée 

figée et définitive. Or, il n'y de pensée définitive que pour 

une une modernité qui ne pense plus (ou qui ne SE pense 

plus).  

Le but de toute modernité est de faire des hommes libres 

et indépendants, mais certainement pas des salafistes 

obscurantistes de progrès.  

Comprenne qui pourra  

Wagdi Sabète  

faculté de droit 

université de La Rochelle. 
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Les mots justes d’Henri Guaino, 
président d’honneur de Notre France 

 

Le Figaro rapporte qu’Eric Zemmour a été agressé 

dans la rue par un individu qui l’a violemment 

insulté et qui lui a craché dessus, en filmant la scène 

et en la publiant sur internet. 

Les citoyens sont bouclés chez eux, mais les voyous 

eux circulent sans problème et pendant que la police 

est occupée à contrôler les attestations et les paniers 

de courses, les voyous ont le champ libre. On vide  

même les prisons en libérant les voyous au nom du 

Covid. 

Dans le contexte actuel, cracher sur quelqu’un, c’est 

mettre délibérément sa vie en danger. On oblige les 

cyclistes à rester à 10 m de distance pour cause de 

gouttelettes. Sera-t-on plus sévère avec les 

gouttelettes qu’avec le crachat? 

Si la police n’est capable de retrouver l’auteur de la 

vidéo sur internet, si la justice ne condamne pas à la 

peine maximale ce voyou pour mise en danger 

délibérée de la vie d’autrui, si celui-ci ne va pas en 

prison alors que le reste de la population est 

incarcéré, c’est que nous aurons quitté la société 

civilisée pour la jungle et le règne des sauvages. 

C’est que nous serons vraiment devenus fous. 

Henri Guaino 

Lettre de Mme de Sévigné à sa 

fille. Jeudi 30 avril 1687 

« Surtout, ma chère enfant, ne venez point à Paris!   

Plus personne ne sort de peur de voir ce fléau 

s’abattre sur nous, il se propage comme un feu de 

bois sec. Le roi et Mazarin nous confinent tous dans 

nos appartements. Monsieur Vatel, qui reçoit ses 

charges de marée, pourvoit à nos repas qu'il nous 

fait livrer. 

Cela m’attriste, je me réjouissais d’assister aux 

prochaines représentations d’une comédie de 

Monsieur Corneille "Le Menteur" dont on dit le plus 

grand bien.  

Nous nous ennuyons un peu et je ne peux plus vous 

narrer les dernières intrigues à la cour, ni les 

dernières tenues à la mode. 

Heureusement, je vois discrètement ma chère amie, 

Marie Madeleine de La Fayette, nous nous régalons 

avec les fables de Monsieur de La Fontaine, dont 

celle, très à propos, « Les animaux malades de la 

peste »! « Ils ne mouraient pas tous mais tous 

étaient frappés ». 

Je vous envoie deux drôles de masques, c’est la 

grande mode. Tout le monde en porte à Versailles. 

C ‘est un joli air de propreté, qui empêche de se 

contaminer. 

Je vous embrasse, ma bonne, ainsi que Pauline. 

 

Merci à Marie Claude Barret, Conseillère 

Municipal de Guérande et adhérente de Notre 

France, de nous avoir adressé cette lettre de 

Madame de Sévigné qui aurait pu être rédigée le 

30 avril 2020 
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Parole de compagnon Notre 

France, gaulliste  
 

Monsieur le Président  

 

Avec tout le respect que je dois à votre fonction, je me 

permets de vous écrire cette lettre afin de vous faire part 

de mon étonnement et mon inquiétude quant aux 

conditions de déconfinement qui s’annoncent délétères 

bien au-delà des promesses de Monsieur le Premier 

Ministre. 

 Non, Monsieur le Président, les français 

n’ont pas le choix et ils le savent. Quatre-vingt-sept 

pour cent des français souhaitent reprendre leur 

travail car ils savent le danger de flambée de 

chômage qui ne manquerait pas de se produire si 

les entreprises publiques et privées restent dans 

cette situation d’embolie financière… 

 Ils savent aussi les risques de reconfinement 

si toutes les conditions de sécurité sanitaire ne sont 

pas réunies.  

  Et que voyons-nous dans la réalité de 

terrain ?  

1) Une course aux masques, alors même que leur nombre, 

leur qualité et surtout leur date de livraison est 

totalement incertaine (jusqu’à mi-juin pour certaines 

commandes !). Entre le 11 mai et la mi-juin le risque de 

contamination  (affluence dans les grandes 

surfaces notamment!) reste important.  

2) L’escarcelle des français se vidant, si l’entreprise ne 

fournit rien, les tout petits budgets se verrons amputés 

d’autant.  

Je pense aux plus faibles économiquement et qui n’ont 

pas le choix. Ils doivent repartir au travail sans solution 

pour les enfants tout petits (parents célibataires), en 

recherche d’emploi alors que les besoins de disponibilité 

des salariés vont bien au-delà des quelques jours d’école 

restant jusqu’aux vacances.  

 Les français n’ont pas le choix, mais au moins, 

vous pouvez leur faciliter la tâche.  

 

En échelonnant  leur retour au travail en fonction de la 

logistique et de la réorganisation des fonctionnements 

des entités publiques comme privées.  

En exigeant  pour tous les français, masques, tests, 

multiplication des nettoyages et désinfections en fonction 

de l’usage des locaux ; 

Dans les lieux de réunions par nécessité  (tribunaux 

notamment), il serait judicieux d’échelonner 

raisonnablement les horaires de passage en audience 

afin de d’éviter les files d’attente et autres accumulations 

dans les couloirs. Certes, l’accès à la salle d’audience peut 

être filtré, mais s’il s’agit de déplacer le risque dans les 

couloirs, le virus, lui, ne sera pas si regardant. Pour se 

faire, les greffiers retournant à leur poste  quelques jours 

avant le 11 mai avec des consignes respectueuses de tous 

auront un rôle majeur à jouer. 

Sur Paris par exemple, combien y a-t-il  d’instances 

différentes, de tribunaux différents dont l’adaptation sera 

différente sans forcément respecter des règles minimum  

pour cause de rattrapage forcené des retards ?  

Des conditions minimales de sécurité sanitaire devraient 

être exigées par l’ETAT  AFIN DE PROTEGER TOUS LES 

FRANCAIS QUELQUE SOIT LEUR ROLE  DANS LA 

SOCIETE  

 

Plus largement, les lieux de réunion par obligation 

incontournables devraient être lavés, désinfectés au 

moins deux fois par jour (toilettes comprises) pendant 

toute cette période de déconfinement.  

Nos personnels de ménage qui pour certains ont vu 

fondre leurs heures rémunérées pour cause de 

confinement seraient peut-être bien contentes 

d’augmenter leur temps de travail dans toute la mesure 

où, bien sûr, leur sécurité  est confortée. (Et je pense 

notamment à ces femmes de ménage dont la condition 

est si bien décrite dans ce livre emblématique « Sur le 

quai de Ouistreham »)                   …/…

La lettre du franc-parler 
L’information anti-langue de bois 



Page | 8  
 

 

 

 

 

 

 

…/… 

Vous n’avez pas le temps de lire ? Prenez le je vous en 

prie. 

Cela vous montrera toute la distance qu’il y a entre le 

sentiment d’écrasement, de ressentiment de la France  

d’en bas  et l’acceptabilité, le réalisme de la parole 

présidentielle par ces temps de souffrance du peuple. 

Peut-être parce que je suis une femme compagnonne du 

gaullisme social, il me semble que l’heure est à la 

solidarité, l’entraide, l’écoute, la fraternité  bien avant un 

discours d’autorité et surtout de clivage politique  droit 

dans ses bottes.  

 

L’ennemi c’est l’autre ? Celui qui ne pense pas comme 

moi, nous ? Non, Monsieur le Président, l’ennemi, c’est le 

virus qui ne fera de quartier pour personne.  

 

L’ennemi, c’est l’idéologie, l’idéologie mono vocale 

puisque même l’Assemblée Nationale est caporalisée de 

toutes parts. 

 

Ce faisant, vous privez la France de la richesse de sa 

diversité de réflexion.  

Pourtant, je veux croire que l’amour de la France vous 

anime vous aussi.  

Et c’est pourquoi j’ose espérer que vous lirez, écouterez ce 

message.  

 

Veuillez agréer, monsieur le Président, l’expression de 

mon profond respect. 

 

 Marie Hélène Beausoleil 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Tribune de notre ami Alain 

Leseur,  compagnon de Notre 

France 
 

Cher Pierrick, Cher compagnon bonjour !  

7 mai 2017, 7 mai 2020.  

Voilà maintenant 3 années que Macron est entré dans 

sa fonction accompagné de ses "marcheurs "et avec un 

futur gouvernement déjà vacillant à l'époque. ...!  

Le bilan de catastrophes est lourd : CSG sur les retraites, 

dette, révolte gilets jaunes, gestion du COVID 19. .... j'en 

passe et des meilleures ! 

 Aujourd'hui, toujours dans cette épidémie à sortie très 

hasardeuse et, peut être dangereuse, nous pouvons nous 

demander ce qui nous attends nous. ...citoyens français, 

nation, représentation européenne ?  

Dans l'instant la crise économique qui arrive 

inexorablement et qu'il va falloir assumer !  

Par quels biais. ...? La fiscalité des français ? 

L'amplification de la dette ?  

Cela entraînera forcément encore une crise voire une 

révolte sociale. ....  

Rien n'est pire pour un pays que de rester dans 

l'inconnu. Mais nous avons déjà connu avec toutes les 

contradictions gouvernementales.  

Depuis mai 2017 notre France sombre et va toucher le 

fond. ....!  

C'est à nous maintenant de réfléchir, de prévoir et de 

monter un projet équitable, juste et accepté par nos 

concitoyens dans l'optique de changer de cette politique 

macronniene qui n'a que trop duré.  

Il va falloir unir les gaullistes sur un front de combat 

approuvé par tous. 2022 va être un moment crucial pour 

notre mouvement et, il va falloir qu'il soit reconnu en 

tant que force politique.  

Je vous confie cette petite tribune et, vous souhaite une 

excellente journée !  

A très bientôt.  

Bien amicalement  

Alain Leseur
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Le mot du Président 
Le COVID-19 a frappé des dizaines de milliers de 

familles. Il a emporté des parents, des amis, des 

collègues de travail. Il a frappé au hasard, séparant ceux 

qui s’aiment, sans leur donner le temps de se dire adieu. 

Cette crise a heurté de plein fouet toutes les certitudes 

de notre société. Tout cela ne devait pas arriver, ne 

pouvait pas arriver. Les remparts infranchissables que 

l’on nous avait promis, n’avaient que la solidité du 

papier. L’Union Européenne, telle qu’elle est, a montré 

toutes les limites d’une simple institution financière. 

Incapable de prendre les décisions de protection que sait 

prendre une Nation, chaque membre ayant préféré faire 

le choix de ses propres intérêts. « La mondialisation 

heureuse », bien qu’irresponsable de la pandémie, en a 

été l’accélérateur. Elle n’a su que nous désarmer face aux 

menaces qui nous guettent. La preuve est faite que les 

profits indécents d’une infime minorité ne peuvent pas 

servir les intérêts de l’immense majorité. 

 

L’épreuve que nous traversons révélatrice de l’état de 

notre société. Nous nous devons rester lucides face aux 

conséquences qu’elle ne manquera pas d’entrainer. 

D’abord, cette crise sanitaire a révélé les plus nobles 

sentiments. Elle a permis de mettre en valeur des 

personnes prêtes à courir tous les risques, jusqu’à celui 

de leur vie, pour se mettre au service des autres. 

Ensuite, la pandémie a révélé également tous les plus 

bas instincts. Ceux que l’on pensait enfouis dans le passé 

le plus sombre de l’histoire. La délation d’un voisin en se 

drapant dans un « civisme » exemplaire. Combien de 

personnes ont été emprisonnées, déportées ou tuées, 

victimes du « civisme » d’un « bon citoyen » prêt à servir  

 

 

le pouvoir en place et ce quel qu’il fut ? La lâcheté qui, 

par peur d’affronter les dangers de la vie, pousse à  

harceler le soignant qui rentre chez lui le soir, car il pourrait 
contaminer l’immeuble. Ce même lâche qui à 20h00 
applaudit à tout rompre les personnels de santé prêts à 
donner leur vie pour lui, mais qui vivent suffisamment loin 
pour ne pas le mettre en danger. 

Enfin, ce fléau a mis parfaitement en lumière la nocivité 

de ce « nouveau monde » qui s’est construit sur le culte 

du paradoxe qui incite les Français à désirer « en même 

temps » tout et son contraire. L’Etat doit nous protéger, 

réduire à néant tout risque. Mais en même temps il a 

trop de pouvoir, il faut lui en enlever. L’Etat doit 

compenser les pertes financières des entreprises et les 

baisses de revenus des Français. Mais en même temps 

on lui reproche le trop d’impôts et on fustige la hausse 

de son endettement. 

Notre société, notre unité nationale courent un grave 

danger. L’union ne peut se bâtir que sur le socle d’un 

projet et d’idées communs. Ors l’union nationale qui 

nous est proposée est elle bâtie sur l’opposition entre les 

Français. De tout cela il ne peut ressortir rien de bon. 

 

Le temps est venu pour nous tous de prendre nos 

responsabilités comme ont pu le faire nos glorieux ainés 

quand la patrie était en danger, car elle l’est tout autant 

même si les dangers ne sont pas les mêmes. C’est à nous 

de prendre notre destin en main, en bâtissant le modèle 

de société que nous souhaitons laisser en héritage à nos 

enfants. 

Notre France veut prendre toute sa part dans la tache 

qui nous attend. Sans vous ne pouvons rien. Nous 

appelons tous ceux qui ont la France chevillée au corps à 

entrer dans l’action concrète. Adressez-nous vos idées. 

Diffuser largement nos idées autour de vous. Prenez des 

responsabilités dans vos régions, vos villes et villages. 

Développez notre mouvement qui est d’abord le vôtre. 

Devenez les acteurs de votre vie en refusant de vous 

laisser imposer l’inacceptable.  

Martial Sciolla 

Président de Notre France 
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